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(Pour le GLANEUR) D e

Québec, un avocat de Paris; Marc Lescarbot, pu-

~ Yliait une Histoire de la Nouvelle-France. Lescar- -

~ botn'a pas eu dela postérite la justice que Thi
avait mérité le monument qu’il a élevé a la gloi-

re de la premiére phase de notre histoire. Gar-

. neau semble presque lignorer. Ferland luiem-

. &

~« 'prunte des pages entiéres sans lui en donner cré-

dit.

Marc Lescarbot est un enfant de Vervins,
petite ville du département de I'Ainsne, France, -
jadis entourée de défenses et de murailles mili- -
taires remplacées aujourd’hui par les murs de

2. briques rouges des manufactures de chaussons.
¥ i On ne sait rien de positif sur sa vie. 11 doit
dtre né entre les années 1560 et 1570. Son pere
1ui laissa la seigneurie de Saint-Aubert, dans la
commune de Presle et Boves, canton de Braine,
arrondissement de Soissons. ’
11 se fit recevoir avocat, car en 1599, il pu-
blia une traduction du Discours de Porigine des
Russiens de Baronius dans laquelle il se qualifie

d’avocat au Parlement. S
Lors de la seconde entreprise de M.de Monts

dans 1a Nouvelle-France, Poutrincourt fut mis a
la téte de. Pexpédition. Connaissant Lescarbot
depuis quelques années, il linvita & faire le
voyage. Lescarbot qu'une injustice commise a
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